
La liste des usines occupées s'alnge d'heure en heure dans toute la France 
D a n s le textile c o m m e dans la métal

lurgie, dans 1 a l imemat ion . c o m m e d a n s 
l 'ameublement, partout enf in ou aevit 
la grève « sur le lai. ». o n se complaît 
d a n s ce l l e s i tuation assez curieuse et le 
plus souvent pittoresque. 

Soit d a n s les cours, soit d a n s les ate
liers, on Joue, on chante , on rit. on 
danse . 

Un chaud enthous iasme emplit tous 
les coeurs ou s'est instal lée l 'espérance 
que les revendicat ions des ouvriers se
ront t i n a l e m o i t acceptées par les pa
trons. 

L'usine-type ou les loisirs o n t été orga
nises uti lement est la Compagnie de 
Flves . 

L'activité des délégués syndicaux 

Quelques incidents sans cranté 
aux Usines Kuhlmann 

à La Madeleine 
Au cours de 1 apres-nuui a hie i , vti°s 

10 h . lui incident mit aux prises ingé
nieurs et contremaîtres d'une part, et le 
personnel d'autre part, aux établisse
ments Kul i lmann. rue de Marquette a 
La Madeleine. 

Al léguant que certains de leurs collè
gues se trouvaient chez eux. les cin
quante ingénieurs et contremaîtres par
lementèrent avec les mi l i tants respon
sables des 600 grévistes pour obtenir l'au-
lorisatton de regagner éga lement leur 
Caraicile. I ls reçurent un f in de non-rece-

oir. D e s paroles plutôt aigres furent 
échangées mais bientôt tout rentra dans 
le calme. 

Contra irement à certain bruit répandu. 
u n'a nul lement é té fait appel aux gar
des mobiles 

A la Bourse du l'ravail. c'est la fièvre. 
Les délègues d'usines y apportent toutes 
les cinq mirfuies le nom d'une firme 
nouvel lement occupée. Immédiatement 
un délègue syndical se met en route 

Sur place, il harangue les ouvriers, dis
cute avec les putronr, exorte ses camu- i _ , _ , . . . 
rades a l'ordre e t »"li discipline et quel- C h e z I n i t i e z , a LOOS 
quelola U obtten- ue la direction des j J u s q i l t . m t l m a u i l „ 8 a 9 0 0 ouvriers 
acceptat ions ue principe ou dcl i iut ives e t o u v n e r e s ^ f j a l u r e s Thir ies père 
aux revendications ou il apporte et qu il e|> f u s a v a l c n t c o n u n u e à travailler. Or. 

! a 13 h., le directeur, pressentant la ces
sat ion prochaine du travail, l i t fermer 

i les établ issements A l'heure de la re-
I pnse . 400 personnes se présentèrent pour 

occuper les lieux. Ils y parvinrent e n 
I défonçant une porte 

détend apren 
Ces dé lègues syndicaux son' MM 

K Dumnuliu. Régnier. Jans . Huret De-
fa.T. Bevaert, Roose. Bauche. Godinot . 
Mme Marina Desrumeaux. MM Man-
L-iine. Vereecke. Devreyere. Bourquin. 

e t c . 
Chacun cl eux Halte quinze a vingt 

m i r a i par Jour II y solut ionné des pro
blèmes i n a t t e n d u qui se posent par 
suite de cas particuliers 

Des réunions de délégués d'usines 
à la Bourse du Travail 

A la toi de la Kmrnée des reunions 
o n eu lieu n la Bourse du Travail . 

Les dé lègues des usines métal lurgiques 
s e sont assemblés a 17 h., d a n s la salle 
Jeun-Jaurès 

Au bureau avaient oris place MM 
rt'icse secrétaire général du Syndicat : 

rnay trésorier : Oaulhler . Domlse 
et Msnituine 

Les délèguéa de» usines du texti le s e 
M>I a reunis a la même heure d a n s la 
m i l e Cnudde 

Au bureau avaient pris place MM 
Hanche secrétaire gênera! : Godinot . 
secrétaire adjoint : Vereecke. trésorier. 
o ' Mme Martha Desrumeaux 

Au cours de ces deux réunions nrga j 
i l'-ees dans H- même esprit, on a fait i 
le point sur la situation actuelle de la 
• •rêve dans les deux corporations qui don
nent le plus gros effectif de grévistes 

LISTE DES NOUVEAUX 
ÉTABLISSEMENTS EN GRÈVE 

DANS LA RÉGION LILLOISE 
Voici la l iste de s nouvel les grèves qui 

se sont déclarées hier : 

A LILLE 
Collin (Ordures ménagères) i7S 
Deroncq (Transports ). 
Off ice Central P h a r m a c e u t i q u e . . 
Ren~-card (Sparterle) 
Demester (Fi lature) 
Degryse (Métallurgie) 
Monneret (Papiers) 
Temolngt (Limes) 
MalleURousseau (Métallurgie) . . 
Richter (Industrie Chimique) 
Dubois (Transports) 
Nicodème (Métallurgie) 
Faucheux (Fi lature) 
Lorthiois (Fi lature) 
Loyer (Filature) 
R o / e r (Filature) 
Vandenboosche (Fi lature) . . . . . . 
Patndavoine (Métallurgie) 
Pél ican (Brasserie) 

AFivc 
Des iriaiiilestaut.s se sont rendus sur 

I le chant ier d e s travaux entrepris a la 
! caserne Bouvines o u travai l leni des u-
; i r u r s du bâtiment. I l s ont demande aux 
i ouvriers de cesser -leur travail e t o n t 
! tusse le drapeau rouge au fai te de 

rcchaiuuda^t 
Par ailleurs, a Lille, d'autres mani ies -

laii i» ont oblige les conducteurs de ca
mions d'une brassene lilloise a rebrous
ser chemin . 

Un important communiqué 
du syndicat du bâtiment 

MM l iuiUulen et Beyaert nous prient 
d'insérer : 

« Le syndicat du Bât iment t ient a pré
ciser que les condit ions de travail e: de 
salaires sont régis d a n s cet te industrie 
par des . accords intervenus entre syndi
cats patronaux et syndicats ouvriers. 

» Ces accords do.vent être respectes 
dans les ateliers et sur les chantiers . 

» Le syndicat du Bât iment insiste sur 
e lait que partout ou le contrat collectl l 

* Cette rapide extens ion a été provo
quée par l'attitude de certains patrons 
de grandes usines text i les c o m m e Le-
poutre. Olivier, etc.. qui o n t fermé leur 
usine et congédie leur personnel s a n s 
indication aucune. 

• A Touroolng, jusque dans la soirée, 
le nombre d'usines était peu élevé, m a i s 
11 tend à s'élever rapidement. 

» A Douai, trois nouvel les us ines me- i 
tallurglques et les c mineurs du rivage » 
ont cessé le travail aujourd'hui et oc
cupe les usines. 

» A Valenetenne*. 28.000 grévistes «e 
sont jo ints au mouvement aujourd'hui, 
n o t a m m e n t d a n s la métal lurgie . 

» Ou s ignale que la Centrale électri
que « La C E R V A . » est sur le point de 
partir en lutte. 

» Les pet i ts Cheminot s de la Compa
gnie d'Aniin o n t décidé la grève pour les 
marchandises , de d i m a n c h e à lundi ma
tin En cas de refus des revendicat ions, 
la grève s'étendrait aux trains de voya
geurs. 

» A Uena in , les employés de l 'Usine 
Caii se sont jo ints à la lutte. 

» Ainsi, dans tout la département , le 
mouvement prend une extens ion considp 
rable 

» Maigr- cela, les discuss ions entre 
délègues ouvriers et patrons sont très 
rares A Roubaix. Tourcoing, des contacts I Grande Brasserie 
ont eu lieu entre le Syndica t text i le et le Desmet (T S F i 
Consortium. 

» A Lille, un contrat de travail es t sur 
It por.it d'être s igné d a n s une fabrique 
de couleurs, cependant que d a n s les gran
des industries, il n'y a pas de a icuss ions 
Lu d e m a n d e formulée par la délégat ion 
de l'U.D au Préfet du Nord, hier, consis
tant en une entrevue des principaux pa
trons et des dé légués de l'U.D. n'a encore 
donné aucun résultat. 

| » Il semble que les patrons ne vou
dront entendre leurs ouvriers que lorsque 
la lutte serr. général isée. C o m m e les Jours 
précédents , le ca lme le pus complet règne 
d a n s tou 'e s les usines 

» L'U.D. enregistre avec plaisir que 
son appel a été entendu. Elle espère qu il 
en sera ainsi d a n s les Jours qui vont sut- _ 
vre. Elle en appel le à tous les travail leurs j Chenal ( PeTgniès â Tisi 
pour m>e son organisée, le plus rapide- Duponchel le (Métal lurgie) 
m e n t possible, la solidarité aux grévistes Leverd et Voituriez ( Courroies > 

» Elle est convaincue que grâce au cai I . « . « „ . - • l i v r 

m e et au sang-froid de tous les grévistes * u M A D E L M M Î 
et do tous les mi l i tants svndicaux. la I Autom. Renau l t (Autos) 
grève pourra se terminer d a n s les meil- j Schwooh (Tissage) 
leures condit ions pour les travail leurs du i Hauet et Cie 
Nord si durement a t te in t s par la crise | De lasa l le -Thinez (Fi lature 

» Nous apprenons , en dernière heure 
que le personnel de l'usine Massev-Harns 
(machines agricoles à Marquette) lent 
d obtenir la s ignature d'un accord coin 

Dambrine (Vins) 
Peugeot «Garage) 
Cibié (Métal lurgie) 
C a r t o n n e n e de la Lys 
Descamps (Text i le) 
Geiger (Tubes e n papier) 
Verlinde (Appareils de l e v a g e ) . . 
Messageries Hache t t e 
Tosi -Dujardin (Métallurgie) . . . . 
Wil lems «Bat iment i 
Dubois ( Literie > 
Scheers ( Meubles > 
Garage Flandre Artois 
Parent (Biscuits) 
Assoc. Charbonnière (transports.) 
Becquart ( Métal lurgie I 
Vandest ienne (Chaussures) 
Docks (Magasins Oenéraux) 

53 
22 

210 
170 
202 
125 
200 
200 
150 
100 

l assurance de ma haute consi 
S igné : Pierre THIRIEZ. » 

A PROPOS DU MEETING 
D'AVIATION DE R0NCH1N 

une ère révolutionnaire de discorde et de d agréer 
trouble, qui ne peut qu'accroître le de- dèral ion. 
sarroi de la crise économique en desor
ganisant l'activité normale du pays . 

» D è s mercredi dernier, le bureau de 
la Chambre de Commerce de Lille a es 
t imé de s o n devoir de faire une demar I En présence des c irconstances actuel-
e h e auprès de M. le Préfet du Nord, e n les, le comité d'organisation du grand 
le priant d'attirer l 'attention d u Gouver-1 meet ing d'aviation nous communique la 
n e m e n t sur la gravite de cette att i tude i ^g^ su ivante 
Illégale, qui const i tue une violat ion fia « L » mise sur pied d'un m e e t i n g neces-
g r a n t i du domici le p n v e et risque de de- „ ( „ , [ plusieurs mois de travail , pourpar-
venlr génératr ice de désordres e t de vlo- ^n e t la prise d 'engagements vis-à-vis 
lences d c g p u ^ g ̂  e m p l o y é s à cet te occasion. 

» La Chambre de Commerce de Lille, le Comité ne pouvant envisager l a remise 
réunie aujourd'hui e n s é a n c e régulière, a | a e pareil le mani fe s ta t ion d o n t la da te 
approuvé l'initiative de son bureau e t i e s t n e t t e m e n t arrêtée, fait appel au bon 
m'a chargé d'intervenir d irectement au s e n s de tous les groupements syndicaux 
près de vous, pour vous demander de j e , espère que les services publics n'en-
prendre d'urgence les mesures nécessai- traveront e n aucune façon la réussite de 
res en vue d'assurer la liberté du travail c e t u , démonstrat ion démocratique, 
t a n t aux ouvriers qu'aux industriels . j , u . V p e r m e t de rappeler que son or-

> Vous est imerez e n effet que les c h e f s | ganisat ion n'est pas une affaire commer-
d'entreprlses ne peuvent valablement l claie, mai s uniquement une œ u v r e de 
discuter des revendicat ions présentées i propagande dont les frais sont supportas 
s o u s la contra in te et dont l e caractère | p a r ce c lub sportif qui, s ignalons- le 
improvise et excessif e s t manifes te . j compte de s é l ément s de toutes c lasses 

» Je suis assuré. Monsieur le Président I » D a n s un but de diffusion populaire 
du Conseil , q u l l vous conviendra d'exa- I une réduct .on de 50 "U sera consent ie 
miner cet te s i tuat ion angoissante avec la i aux premières e t aux secondes sur pre-
volonté d'y m e t t r e fin, et Je vous prie sentat lon c"e la carte de c h ô m e u r s » 

A Roubaix, près de 10.000 ouvriers 
occupent quarante-cinq usines 

PAR AILLEURS. DEUX ÉTABLISSEMENTS OCCUPANT 

1.300 OUVRIERS AVAIENT FERMÉ LEURS PORTES 

AVANT LA RENTÉE D'HIER MATIN 

m e s de grév is tes ravi ta i l lent à l a i d e de 
cordes par d e s s u s les murs . 

A l'usine Malard 
Le personnel d e l'usine n o u s commu

nique avec prière d l n s é r e r 
< Apres lecture d u c o m m u n i q u é lnsér-

d a n s la presse de ce m a t i n , nous tenon 
à corriger les déc larat ions complé temetr 
fausses d ic tées par M Malard 

» Pour les h e u r e s supplémenta ires , si 
m o m e n t a n é m e n t , les h o m m e s d e peint 
n'en font pas . Ils o n t é té ob l igé s d'en 
faire parfois , e t c e fa i t aurait pu se 
reproduire à l 'occasion. 

» Q u a n t a u x l a i n e s défectueuses , au
cun s u p p l é m e n t n'est plus d o n n é et :.« 
direct ion de l'usine ne comprend da.. 
ce t t e catégorie que tes « B a g d a d ». alors 
que bien d autres catégor ies le son t tout 
a u t a n t ; d'ailleurs le service d ' h y g i e i -
seralt e n t i è r e m e n t d'accord avec nou-
à c e sujet . A n o t r e avis, e t c e serait le 
s ien, e s t compr i s c o m m e laine defe-
tueuse, toute la ine provenant de mo ; 
tons crevés ou d é g a g e a n t d e s poussier» 
m a l s a i n e s C e que la direct ion oubli. 
c o m p l è t e m e n t c'est l'emploi du système 
de vent i la t ion ex igé par la loi. L a m.. 
c h i n e h u m a i n e n'est p a s chère ; à ..* 
moindre an icroche o n la m e t « u r e b , ' 
notre s a n t é est tariflée. soit , m a i s q u e l 
le le soit à la valeur que n o u s lui don
n o n s et non pas cel le qu'on lui p r é " 

» C o n c e r n a n t le barème, celul-r 
j a m a i s respecté e t t a n t au tr iage 
telquel ; nous pouvons fournir mainte 
preuves d e ce que nous a v a n ç o n s : c< 

I m a n œ u v r e s entra înent pour le patro 
l en fin d'année un bénéf ice m i n i m u m c 
| v ingt journées d e travai l par ouvrtt r 
i Aucune d i s t inc t ion ne doit être adm:.-
I en tre le sa la ire d'un ouvrier residar.' i 

F r a n c e e t celui d'un autre résidant » 
l 'étranger et ce d a n s l l n t é r ê t me: 
l'ouvrier français : car c e s 20 
vent inc i ter cer ta ins patrons a recher 
cher l'emploi de l'un plutôt que d e l'au
tre. 

» Pour terminer nous remerc io -

Les ouvriers occupes dans les . s ine* i de revient trop éleves. D é s var iat ions e n ^ r f n e " t j * Direct ion pour le 
M i e t atel iers de Roubaix ont suivi le mou nausse des prix entraîneraient une ac- a p l a parole qu e.ie nous ava l , donne. 
0 ! vement de grève et, hier mat in , de nom I c e m u a t i o n du c h ô m a g e «P™* promesso que le r a v l u « t e m r : . t 

I breuses équipes occupèrent les divers eta- ! » Le Comité t ient à faire remarquer >fTa" a 2° heures par la p o r t e d e ia r . 
! p l i s sements e t refusèrent de reprendn | que depuis la dernière réadaptat ion d e s des ç i a t s . un refus bref e t net niuf 

115 j le travail. D e nombreuses f irmes sont I salaires (Janvier 1932i. le coeff ic ient du I s ignif ié : le ravi ta i l l ement s'est do 
.500 i touchées par le confl i t et la Journée f coût de la vie e s t tombé de 6.49 à 5.79.1 far, par des m o y e n s de fortune poj-.ô 

de travail est observe et que Jusqu'à dé- P ° r î * n t « n e a u g m e n t a t i o n de salaire de 
Eti ce qui concerne la diff ici le quest ion f l s : o n contraire prise e n assemblée regu 

itailleinelit. les syndicats dont il 
s a r i * rr.t déettM de faire un pressant 
..pnel aux populations laborieuses de la 
<u- la rite lilloise et des communes de la 
banlieue, comme s u \ commerçants des 
quartier* nù se trouvent les usines en 
p t U pour l'organisation effective et b é 
revole du ravitai l lement 

D»s dispositions ont parei l lement été 
prises pour In lournee de demain d iman
che e t plus particulièrement en re qui 
concerne les l e m m e s 

LA RÉUNION DES MAIRES 
A L'HOTEL DE VILLE 

DE LILLE 

Le* représentant! des communes 
de l'acffloméraiion lilloise 

te sont rencontrés avec ceux 
des ortanisations ouvrières 

Une réunion des maires des communes 
de l'aeirlomerat.ion lilloise et des reprè 
s e r ' a T * rle^ nrcanisatinns ouvrières s'est 
ternie hier â l l ln te l de Ville de Lille sous 
la présidence de M Charles S a i n t V e -
nent . adjoint :i la Solidarité Sociale, 
députe du Nord, assiste de M Maurice 
Planque secrétaire général de la mal 
n e . 

Reorpsrntnlent les communes : 1 De 
Fâches Thumcsn. l M Beuvrlet a d v i n t ; 
2 D'HaHennes-lez-Itaubourdin. M Cho 
quel, maire : 3 rl'Haubourdin. M Wa-
xin. adjoint : 4 ri'Heliemmes. M Trier 
bv maire : 5 de Lambersart. M Muller 
sdjr.int 8 de La Madeleine. M Scrive 
T h i n e z maire : 7 fie Lomme. M Lamol-
tié. adjoint et M Henri Salengro secré
taire «prierai de la Maine : B de Loo» 
M Lejoor, maire . 9 dp Marrq-en-Ba-
rreul. M Baillv mairp : 10 de Marquette 
M Haverliinri maire de M Dilly. ad 
joint i 11 rie Mons en-Barœul M De-
goertt. main- : 12 rie Ronrhin M Ghes-
quière mstre et. Jaequart. adjoint : 13 
de Saint-Anri-e M Oausaert maire : 14 
de Vendev He M Pasheco maire ; 15 de 
Wambrerh1»s M Piravet maire 

La rnrrimi'rp rie I P7ennes ne s'élalt pas 
fait représenter 

Reprrsentnient les organisations syn
dica les ' MAI Gull loton. secrétaire gêné 
rai de la Boursp du Travail : Bauche 
serrétairr du Syndicat Text i le . Boulan
ger du Svndicat de l 'Alimentation : De-
vernav du Syndicat de la Métallurgie. 

Après avo.r excuse M Roger Salengro 
député maire, retenu a Pans , par ses 
nouvelles fonctions de ministre de minis
tre de l'Intérieur. M l'adjotnt Saint-
Venant fait connaître que la réunion or 
panise» en accord avec la Bourse du Tra-
< ail de Lille est appelée : 1. a corinaitre 
cie la situation faite aux communes de 
ra-rglon^ration lilloise en raison des grè
ves en cours : 2 à arrêter la position 
des dites communes en ce qui concerne le 
ruvi i»i"ement des ouvriers grévistes de 
meures dans les usines. 

BUT sa demande. M Ouil loton fait 
alors un expose de la s i tuation marquant 
la nécessité et l'urgence d'une inter
vention des collectivités commune -
les inteAentior . qui doit se mani
fester sur divers plans n o t a m m e n t e n ce 
qui concerne lp ravitai l lement desdits 
ouvriers Tl avait auparavant souligné 
que ces Interventions devaient se faire 
par le truchement des organisat ions syn
dicales e ' non sous le couvert de grou
pement s en marge 

L'assemblée, après avoir pris acte des 
informations et, suggest ions données par 
M l'adloint Saint Venant pt M Ouil
loton. procède a un échange de vues 
auquel prennent part les représentante 
de la plupart des municipal i tés 

En fin de compte, l'assemblée est una
n ime à décider que les c o m m u n e s dol 
• e n t aider s u ravitail lement des ouvriers 
demeures dans les usines 

Elle surseolt t s tatuer sur les modal i tés 
d'application de cette mesure, afin de 
permettre aux municipal i tés d'examiner 
c o m m e n t et dans quelles condit ions pour
ra se manifester leur intervention. 

Elle décide de demander au gouveme-
tnen> et au département de vouloir bien 
participer dans les dépenses que les com
m u n e s devront prendre en charge sul 
v a i » 1» barème en vigueur pour les allo
cat ions de chômage . 

Elle fixe au lundi t lutn. à 15 neures. 
la réunion qui sera appelée A prendre 
des décis ions déf ini t ives touchant les 
points réservés, soul ignant que les com 
mûries devront, en attendant , cont inuer 
À aider c o m m e elles l'ont fait Jusqu'à 
présent au ravitail lement des ouvriers 
• r i v l s t e s demeurés dans les usines s ises 

15 %, la reconnaissance d u droit syndi
cal et l 'ensemble des revendicat ions par
ticulières a l'entreprise. S i g n é : BOTTR-
NETON secrétaire de ITT D ». 

Iiere il ne peut pas être donne d ordre 
grève. 

» M d a n s de* atel iers e t sur d es tJian 
tiers d e s réc lamations sont à formuler 
les ouvriers sont invités à se rendre a la 
Bourse du Travail pour en informer le 
nureau syndical ». 

« Le Syndicat met en garde tous les 
ouvriers du bâtiment contre ceux qu! se 
présentent sur les chant iers e t d a n s les 
atliers. sans mandat é m a n a n t du Syn
dicat du bât iment . 

» Les dé légués du bâtiment sont 
m u n i s d'une pièce dûment s ignée du 
secrétaire et revêtue d'un cachet au
thentique. 

» Le Syndicat du bât iment fait un | En ce qui a trait .1 la grève. M. Fer-
pressant àpp i l a la solidarité e n faveur I nand Caries , préfet, a reçu vendredi à la 
des grévistes de la métal lurgte . du | Préfecture, plusieures délégatiori-. — A 
textile, etc.... pour leur permettre de i 10 h., il recevait les dé légués d u S y n d i c a t 
faire aboutir leurs lég i t imes revendlca-1 des Fllateur? de Coton de Lille et Envi-
t ions ». ! rons qui. au cours de l 'entretien qui eût 

. l ieu, lui remirent la protestat ion sui-

Un ordre du jour de la Fédération vante qu on nous communique : 
j u j * Les grèves, d'un caractère n e t t e m e n t 

p o s t a l e d u Mord révolutionnaire, qui o n t éc laté ces Jours-
< La Fédération postale du Nord d dans un très grand nombre de fila-

adresse aux ouvriers de l'industrie privée tures de Lille présentent un caractère 
en lutte pour la défense d e s salaires et c 'except ionnel le gravité. 

LES RÉCEPTIONS 
à la Préfecture du Nord 

par M. le Préfet 

Celle des Pilateors Lillois 

Charles Delesallp (Fi lature) 
Scrive-Thiriez (Tissage> 
DOCKS d u Nord ( A l i m e n t a t i o n ) . . 
Rigot-Stal lars (Tissage) 
Varidervynejc (Tissage) 

A MAR< « - l : \ - B A R f F I 1 
Muilier (Tissage) 
Cotonnière Méricourt (Fi lature ' . 
Delespaul-Havez t Chocolat m e . . . 

A LEFRS 

Saint -Frères (Tissage) . : 

A M A R Q U E T T E 
Rigatilt (Tissage) 

A L A M B E R S A R T 

300 
l l i 
250 
44» 
33J 

d'hier a permis d'enregistrer l'arrêt com- ! soit une baisse de 11 
plet du travail d a n s plus de auarante 
malsons d o n t voici la liste. 

Paul Ltacrp et Pus (eulatnleres i . . 
i Fonderie François Berge l fermée 

volontairement a v a n t la grève) 
130 | Fi lature e t pe ignage Lepoutre ( fer 

! m é e par ant ic ipat ion éga lement i 
.on I Bonneter ie Lepoutre (fermée avant 
a5oi la grève . 
"JJJ; I Tissage Demarcq frères 
J W ! Albert Masure) et < e 

! Les fils d'Alfred Motte 
150 i R<*torderie Henri Lesur 

40 

m a l h e u r e u s e m e n t entra îner des 
Apres lecture des revendicat ions , le | dent s graves : Inutile de dire que 

Comité a note que la plupart d'entre moral est excel lent , 
el les sont d'ordre législatif et que la so-1 « Le Personne' •» lTJs • 
lution lui échappe de ce fait 

» En ce qui concerne les d e m a n d e s ] 
d 'augmentat ion générale de salaires , le ! 
Comité , a l u n a n i m i t é . déclare qu'elles ne | 
sauraient être prises en considérat ion. 

» Toutetols . le Comité de Direction r 
fl" charge son secrétaire général de rester O C C U P € $ D a r I c S O U v T i e i \ s 

DEUX TISSAGES 

en contact permanent avec les déléga- j 
t ions ouvrières et leurs organisat ions . à Armentières 

des condi t ions d e travail, son salut le 
plus fraternel : e l les les assure de la 
solidarité morale e t matériel le des tra
vailleurs des P.T.T. 

forme donnée aux revendicat ions 
ouvrières m e n a c e de la manière la plus 
grave l'ordre et la discipl ine et nous 
avons le devoir d'élever la protestat ion 

Fél ic i tant les camarades de l'indus- la plus énergique contre l'emploi de me-
trie privée de l'ordre et de la discipl ine thodes i l légales et insurrect ionnel les , tel-
qu'ils ont à c œ u r de faire régner dans I les que l'occupation des u s m e s et les 

•ur beau mouvement uniquement re-. a t te in tes à la liberté individuelle. 
» De telles méthodes sont absolument f elle forme des voeux ardents 

!-• u .:i i ietoire prompte e t complète que 
lr prolétariat méri te par son courage et 
S4 .Lgllllé. 

» Kit ce qui concerne l 'aboutissement 
,- plus rapide possible d e s revendica
tion» propres aux travail leurs des P T.T . 
i••vendieattons qui ne peuvent être rea-
'is.-es que par la loi elle fait conf iance 
au gouvernement de Front populaire 
one les postiers c o m m e tous les travail
leurs se sont donné . 

» Elle assure le gouvernement du peu
ple de son appui total dans la lutte que 
des aujourd'hui il e n g a g e pour le pain 
la paix et la liberté ». 

Les Cheminots d'Hellemmes 
précisent... 

Emus par les af f ichet tes col lées sur 
les murs de la ville par des personnes 
mal in tent ionnées invi tant la population 
à assiéger les Ateliers, les c h e m i n o t s 
d'Hellemmes nous prient de préciser 
« que le Cartel des Services publics n'en
trant pas d a n s le mouvement , ils at ten
dent le mot d'orare. 

Un accord intervenu aux Epiceries 
du Nord, me Saint-Charles 

à La Madeleine 
.Hier matin, après deux heures d arrêt, 

le personnel des Epiceries du Nord qui 
groupe 300 employés et ouvriers, a obte
nu sat isfact ion sur les bases suivantes 
augmentat ion d e 32 % du salaire des 
h o m m e s et de 25 '", pour les femmes . 
a.nsi que des avantages très importants 
pour les petites mains et les conducteurs 
de camions, un congé de huit Jours t * y é s 
à partir du 15 Juin et la reconnaissance 
-lu droit syndical 

Des lock-out 
Certaines usines, prévoyant la grève 

des bras croises, ont devancé, les inten
tions des ouvriers et fermé l'établisse
ment . On en compte trois seulement 
dans la région li'.loise qui ont agi de 
la sorte. 

D e s pourparlers sont engagés avec les 
ra'rons pour aboutir a un accord 

L'UNION DÉPARTEMENTALE 
DES SYNDICATS OUVRIERS 

DU NORD A . FAIT LE POINT 
EN FIN DE JOURNÉE 

L Union départementale d e s Syndicats 
ouvriers du Nord qui central ise à Lille 
l'action syndicale du département , a fait 
le point, hier, en fin de Journée, et, sur 
la s ituation actuel le de la grève, el le a 
donné les rense ignements su ivant s : 

c La journée du 5 Juin a été particu
l ièrement active dans tout le départe
ment. 

» A LUI*, dès la première heure, le 
nombre des grèves « sur le tas » a pro
gressé avec rapidité D a n s la soirée on 
peut estimer que la grève est quasi-
générale dans la métal lurgie et le texti le. 
De nombreuses corporations, produits 
chimiques, brasseries, a l imentat ion, pré
parateurs de pharmacie etc. ) suivent 
!r mouvement 

» A Roubaix. durant la Journée, la 
grève s'est subi tement élargie au rythme 
d'une par minute . 

» Dans la soirée, une centa ine d'usi
nes textl'.es et métal lurgiques sont occu
pées. 

» n faut s 'attendre k la grève généra
lisée * toutes la* entreprises d e s demain 

u.admissibles, et nous t enons à vous faire 
savoir M le Préfet, que les f i lateurs de 
coton de Lille se refuseront & toute con-
versat i in avec leur personnel , aussi long
t e m p s que les usines seront occupées . 

» Nous vous demandons , e n outre, de 
bien vouloir prendre toutes mesures uti
les pour faire évacuer les locaux occupés 
et pour faire assurer la liberté de travail 
faute de quoi l es fi lateurs de coton de 
Lille et environs t iendraient les commu
ne et I Etat pour responsables de tous 
ac tes de violence c o m m i s d a n s leurs éta
bl i ssements e t des acc idents qui pour
raient en être la conséquence ». 

Celle des Syndicats Libres 
du Nord 

A 11 heures , M. ie Préfet recevait une 
importante dé légat ion des Syndicat s Li
bres du Nord. Cette délégat ion étai t com
posée de MM Char lemagne Broutin. Ch. 
Moreau. H Lagache. Mlles Vion et Engs 
ter (Lille) . MM. D e c o m e t (Roubaix-
Tourcoing i. Myngers et Parmentler 
(Hal lu in i . à laquelle s 'étaient Joints des 
dé légués de la Métallurgie et du Texti le . 

On c o m m u n i q u e a ce suje t : 
« M. Char l emagne Broutln. après avoir 

présenté la délégat ion, ternit au préfet 
la récente résolution du Congrès confé
déral concernant les é v é n e m e n t s actuels 
et spéc ia lement cel le relative a la posi 
t ion de s syndicats libres vis-à-vis de 
l'unité ouvrière Ceux-ci revendiquent 
plus que Jamais leur ent ière autonomie 
et leur pleine Indépendance sur le ter
rain professionnel et social, ainsi que 
leur droit indéniable de participer aux 
contrats col lectifs de travail. 

» Afin d'assurer l 'entente ouvrière, ils 
ont propose la const i tut ion de cartels 
intersyndicaux pour l'élaboration et l'a
doption de contrats col lectifs d a n s les 
principales professions. 

» Puis, au nom des divers Comités ré 
glonaux (texti le, métal lurgie , employés 
habil lement, e t c . . ), les dé légués remirent 
au préfet les cah ier s de s desiderata d'or
dre professionnel en vue de leur applica
tion soit sur le terrain local, soit sur le 
terrain législatif. 

» Ils concernent n o t a m m e n t la semaine 
de 40 heures avec maint ien de salaires 
vitaux adaptés aux variations du coût 
de la vie. les congés payés, la réglemen 
tat ion et l'an.éUoration des condit ions de 
travail par des contrats col lect i fs libre
m e n t d iscutés e t adoptés par toutes les 
organisat ions patronales et ouvrières In
téressées 

» Enfin les dé lègues indiquèrent la po 
sltlon prise par leurs organisat ions d a n s 
le mouvement actuel, fie tenant sur le 
terrain professionnel Ils souhaitèrent vi
vement qu'une prompte Intervention des 
Pouvoirs publics a m è n e un accord effec
tif entre les organisat ions patronales et 
ouvrières intéressées. 

» Le Préfet ayant pris ac te de ces dé 
clarat ions promit d'examiner attent ive
ment les desiderata remis par les délé
gués e t les assura de tout son effort en 
vue d'une solution équitable pour tous » 

UNE RÉUNION A U CHAMBRE 
DE COMMERCE DE LILLE 

La Chambre de Commerce de Lille 
s'est réunie hier sous la prés idence de 
M Pierre T H I R I E Z 

Elle a adopté les comptes administra 
tifs de l'exercice 1916 et les projets de 
budgets de 1937 pour la Chambre, la 
Bourse et l'Ecole de Commerce. 

A LOMME 
Nicolle (Fi lature i 
Llnière Lilloise (F i la ture ) . 
Delsal le (Fi lature) 
Maury (Charbons) 
Dér ivés d u Soufre , 
De T a vrac (Tannerie) . . . . 

Cabaye-Tiberghien 
I Van de S t e e n e et Gabel : M l 

I ' J e t A Dubar 0 
U e t L Dubar 300, 
'F i la ture de B e a u m o n t 1101 
! Emile Rousfcl et (ils 250 

S.A.R.L. Emile Roussel 
i Apprêts Eugène Leçon te 
i François Rousse l père e: 
i Nicltelage A. Perqucs . . 
I Léon Olivier 

A TOURCOING Depuis le m o u v e m e n t d e gre te deç.u 
ché a Paris, les ouvriers a r m e n u r -

. «I , ' d iscutaient de leur s i t u a u o 
O l i a t r P ' n n i I V p J l P Ç Î I C I I I P X I jugent très m a u v a i s e depuis la ruptui I J U d l l C I 1 U U V C I I C S I M 1 I 1 C » d u c o n , r a t d e travail par les 

33 sont en grève 

A LOOS 
K u h l m a n (Produits Chimiques i . 
Thlrtes père e t fils (Fi latures! 

A H E L L E M M E 8 
Capon (Acessotres d'autos) . . . 

A R O N C H I N 

Baudon (Charpente Métall ique) 
De Ruvver (Chaudronnerie i . . . 

1500 
5000 

4^1 

Agache (Fi lature! 
D u n e ? (Fi lature) 

A P E R F N C H i r S I 
(Filatures» I.B60 

A R O U B A I X 
M Pollet (Fi laturei 
Rys Cat teau (Métal lurgie) 
Liagre (Cuisinièresi 
François Ber te (Fonderie) 
César Pol let (Tissage) 
César Pollet (Fi lature) 
I. Dubois (Fi lature) 
Hannart-Mot.te ( F i lature > 
Cravt (Tissage) 

A T O U R C O I N G 
Malanrl (Pe ignage) 

A C R O I X 
Mehuys (Sala isons) 
S e y n a v e (Fers forgés) 
Bonvarlet (Fonderie) 
Caucheteux (Bonneter ie ) 
Pe ignage Holden 
Cocheteux (Teinturerie) 

A LYS LEZ-LANNOY 
Agache (Fi lature) 
Manufacture Tapis , rue Catinai 
Lepers (Tissage) 

A HEM 
Declercq (Teinturerie ) 
Dupret (Tissage) 
Desurmont ( ' l issage) 
Nord-Cycles (Cycles) 

.(X) 
240 

Lemaire e t Dill ies. t issus 
Etabl Lemaire et Dill ies, tissagt 

mécanique 765 
Motte e t B l a n c h o t 0 

(Il e s t à remarquer que la porte 
de c e t é tabl i s sement fut forcée 
au début d e l'après-midi de ven
dredi par des ouvriers n'apparte
n a n t pas à l 'usine e t qu'ensuite 
le personnel prit posit ion d a n s la 
cour de ré tab l i s sement ) . 

Teinturerie Laénard 54 
Ste Anonyme de Fi lature 284 

150 

Tissage les F i l s d'Alfred Motte 
Teinturerie Burel et Cie . . . 
Teinturerie Stubbe et Cie . 
T i s sage L B o n t é 
Ets Henri Boulange et frères 
Bonneter ie Jean B a u w e n s . 
Teinturer ie du Beau-Chêne . 

D'après les s tat is t iques établies, hier 
soir, o n t c o m p t e près de 10 000 gre istes 
à Roubaix et o n s'attend à ce que le 
m o u v e m e n t s'étende à d'autres établisse
ments Jusqu'à présent, on ne s ignale 
aucun incident et. à t u c u n moment , la 
police ne dut intervenir pour ramener 
le calme. 

jjj Jusqu'à m a i n t e n a n t le mouvement gre-
.iï i vis te ne s est guère é tendu à Touroolng. 

" '• Toutefo is , les 110 ouvriers de la fi lature 
« Le Carde », s ise à l'angle de la rue de 
G a n d et du boulevard Industriel , ont 
cesac le travail vendredi mat in e t o n t 
occupe les atel iers e n se refusant a sor
tir. I ls ont remis un cahier de revendica 
taons ana logue en tous points a celui des 
autres usines- text i les de la région. D'au
tre part, une délégat ion de 40 trieurs de 
laine d e l'usine Malard. rue d e Ouisnes . 
a été reçue à l'Hôtel de Ville hier mat in . 

La journée d'hier a a m e n é , outre la 
fi lature de laine Le Cardé, quatre nou
vel les grèves c sur ré t a s », avec occupa 
tion des usines. Ce sont : 

La manufacture de bonneterie Pierre 
e t Jea nMalard. s i se rue des B o n n e t s i60 
ouvriers en grève) ; 

Le t i s sage de laine Catteau-Lortlnois . 
s i s 2. c h a u s s é e ftlarcelin-Bertbelot (bou
levard Industr ie l ) , avec 66 t isseurs ; 

La f i lature de l'Epidème rue de ce 
nom. 50 avec 32 fileurs : 

Un accord ultra-rapide 
C o m m e signalé plus haut, hier mal in . 

la centa ine d'ouvriers -xxrupee d a n s les 

Enfin, la grande filature d e co ton 
Bernard et Dewavrin. sise boulevard In 
dustriel . chaussée Marcelm-Berthelot . 1 
avec 250 ouvriers. Sur ce nombre 180 sont 
belges t60 ' r i . Le personnel féminin a 
é té autorise à quitter les atel iers et la 
sortie s'est faite sans aucun incident 
D'ailleurs, le processus est partout le 
m ê m e : arrêt du travail, dépôt d'un ca-

, i hier de revendicat ions et occupation per 
rajus tement des salaires. Durant la m a - , _ _ „ . _ , . _, _ . . i f i _ , , _ H - « . „ i | „ 
cants de cuisinières. 211. rue de Larmoy. ! m ? n e l i l e

t j " ? ? C 1 „ f ^ u e „ K ^ , . f e i i ^ . 

par les ne: . 
il y a quelques a n n é e s Der>:. 
d.> 1933, il n'y avait plus de t a n t g 
pour la localité. 

Cet te s i tuat ion avait provo- . 
sourd m é c o n t e n t e m e n t qui s'en 
festc. hier, par la grève du 
Mahieu. rue du Molinel . L'arré' d 
vail a eu lieu à 14 h. 15. U n e éea -
s e s t rendue au bureau d e la c u e r t i o n 
et a déposé un cahier de revendication.» 
Le directeur a déclaré qu'il aviserait le 
Syndicat patronal e n vue de l e x a m e n 
des revendicat ions. 

Au cours de l'après-midi le 8v-'dt<-a: 
texti le a fait parvenir les m ê m e s reven
dicat ions à tous les industriels de la 
vUle. 

Les ouvriers de la mai s o c Mahieu sont 
restés d a n s l'usine, où les pa; 
a m i s se sont empresses de porter d&s 
vivres L'usine occupe environ 200 0 .-
v n e r s et ouvrières 

A 17 h 30. un groupe cVouvne-
t i ssage Dufour-Deren. quai de Beauvai> 
ont formule des réclamations à la direc
tion et ont déclare qu'ils resterai"!\-
d a n s l'usine. A l'heure de sortie, ce: 
ouvriers sont restes dans l'ate^er 

A r O R E S T 
Jourez (Fi lature) 48 

A W A S Q U E H A L 
Hannari i le.Xiturerie) 356 
St-Oobln (Produits C h i m i q u e s ) . . 350 
Fi latures du Nord (Fi latures) 600 
Leclercq-Dupire (Fi latures) 1200 
Kuhlman (Produits Chimiques! 410 

A W A T T R E L O S 
Leclercq-Dupire (Fi lature) 1550 

s'étalent mis en grève en réc lamant l e , ta 
réajustement des salaires. Durant la m a . ! *° 
tinee, des entrevues eurent lieu entre les 
employeurs e t les représentants du per
sonnel. Apres un é c h a n g e de vues, l'ac
cord se fit sur la base su ivante : une 
augmentat ion horaire de 75 cen t imes a 
é té accordée aux m a n œ u v r e s tand i s que 
les ouvriers qualif iés percevront une aug
m e n t a t i o n d e 1 fr. 25 

La direct ion de cet é tabl i ssement a 
également décidé d'accorder un congé 
annuel de hui t Jours à tout ouvrier at ta
ché à la maison depuis un an. et ce avec 
salaire de présence. Le travail repren
dra i n c e s s a m m e n t dans cet établisse
ment . 

A Mervilie 550 ouvriers 
des fonderies franco-belee 

se sont mis en trêve 
Vendredi, à 14 h. les 550 ouvriers de 

l'usine franco-belge, fabrique a'appareiis 
de chauf fage de Mervilie. ont c. 
travail C o m m e partout, les ouvnerr sont 
restes sur place 

Des démarches ont é té entreprises |«ir 
Le ca lme le plus absolu règne dans | -les délégués près de la direction de 

DANS LE D0UAISIS, LA GRÈVE 
A GAGNÉ DE NOUVELLES USINES 

La vague de grève s'enfle, s'étend et tis avec salaires de base fixe et retablis-
I m e n a c e de se propager dans toutes les • sèment des salaires, 
( industr ies du Douaisis . Augmentat ion des < taux d'at iu iage » 

Aux quelques deux cents ouvriers des avec salaire de base vital Ouvriers Ire 
I us ines de ressorts du Nord, se sont joints i catégorie 5 fr. 50. salaire horaire ; 
i les personels de mult iples autres établir- . catégor ie 5 francs; m a n œ u i T e s 4 fr 

La Commiss ion Intersyndicale de i s ements du Douaisis. C'est maintenant ; Réajustement du chronométrage 
Un communiqué dn Consortium 2e 

l 'Industrie Text i le de Roubaix-Tourcoing. i p a r milliers que le nombre des grévistes i contrôle de son 
toutes corporations représentées, e t reu-1 s^ chiffre. 
n ie le 5 juin, a pris connai s sance du | 

La première nuit dans use rapport de son s»; -étaire général sur les 
grèves qui ont éc laté à Roubaix-Tour-
oolng ces Jours derniers, et sur les entre
vues qui o n t eu lieu. 

» La Commiss ion Intersyndicale croit 
de son devoir d'attirer l 'attention des j avaient déclare d'une 

'( usine occupée n 
Aux usines de ressorts du Nord, les 

ouvriers, quoique parfaitement ca lmes 
façon formelle 

Kul i lmann 
Confiserie Ste l la 
Colles du Nord 

A RONCQ 
Deiahousse fils (Text i le i . 

verses quest ions examinées , d a n s aa ré
cente réunion, par l 'Assemblée des Pré 
s idents des Chambres de Commerce de 
France, et des voeux adoptés relative
ment aux obl igat ions f iscales et admi
nistratives imposées a l'industrie e t au 
commerce en face de la crise, à la modl 
fication du régime de l'expertise légale 
en matière de contes ta t ions douanières, 
à la politique d u tourisme, à la régle
mentat ion de s e f fe ts de commerce et i 
la réforme des condi t ions de vente de s 
impressions t imbrées. 

Apropos des grèves et de l'occupation 
des usines , la Chambre a chargé son pré
s ident d'intervenir d irectement auprès 
de M le Président du Consei l de s M i m s 
très, de M. le Ministre de l l n t é r i e u r et 
de M. le Ministre du Travail . M le Pré
s ident leur a té légraphié i m m é d i a t e m e n t 
et a confirmé sa dépêche par la lettre 
su ivante qu'on nous communique avec 
prière d'insérer i 

« Monsieur le Prés ident d u Consei l . 
» Les occupat ions d'usines par les ou

vriers s'étendent d a n s la région du Nord 
avec une extrême rapidité, e l les se com 
pllquent souvent de la séquestration des 
directeurs et d'une partie du personnel , 
et il est permis de croire qu'elles s'effec
tuent à 1* sui te d'un mot d'ordre donné 
par de s agi tateurs étrangers aux éta
bl i ssements 

• Les ouvrier; apparaissent en effet 
c o m m e les Instruments d'une manoeuvre 

Le président a rendu compte d e s dl - préméditée en vue de créer d a n s le p a y s 

ouvriers sur ce que les m o u v e m e n t s ac-1 qu'ilsne délogeraient pas de l'usine, s'ils 
tuels ne pourront pas modifier les condi-1 n'obtenaient pas sat is fact ion. I l s tinrent 
taons de travail et de salaires en vigueur p a r o i e ei U nuit venue, après s'être res-
D autre part, .es ouvriers savent que les ! U u r e s . d e s provisions de bouche appor-
.«ala_ir»s payés à Roubaix-Tourcoing s o n t , ^ p a r l e s m e r e s é p o u s e s . g o s s e s e t c . . 
in^s < ' cp S n .rPs C e tp ï t i^ y é

f
S r .nê? f s ^ " * I "• instal lèrent leur c a n t o n n e m e n t 

T Î L a C o m m U o ^ t t e r s y n d l c l l e a pris ' ^ ^ T ^ T c T l ^ ' o m f vieeux 
connaissance des cahiers de revendlca- recteur. M^ Blassel le et aux plus vieux 
l ions oui ont été dressés Dar les ouvriers i emP'oJ'êS de i é tabl issement 1 autorisa t ions qui ont été dressés par les ouvriers 
qui s e s o n t m i s e n grève ; ces revendi
cat ions se résument en une augmenta
tion générale des salaires de 25 %. la 
semaine de 40 heures avec salaire de 
48 heures, des congés payés , etc. 

» La Commiss ion Intersyndicale , a 
l 'unanimité, déclare qu'aucune augmen
tat ion des salaires ne sera accordée e t i accord 
que les patrons de Roubaix-Tourcoing ne | 
prendront, en aucun cas . l'Initiative de 
réduire la durée du travail e t d'accorder 
des congés payés. 

» Cependant , la Commiss ion Intersyn
dicale charge son secrétaire général dé se 
tenir en contact avec les délégat ions ou
vrières e t leurs organisat ions , chaque foU 
que celle-ci soll iciteront des entrevues au 
cours desquel les toutes les expl icat ions 
nécessaires leur seront données sur ce 
qui précède » 

Sala ire égal de 40 à 48 heures 
Vacances payées. ' 
Service des presses, trois postes. En

tretien, trois postes Pour les Jeunes de 
moins de 18 ans. f ixation au poste du 
mat in , A travail égal salaire égal 

Enfin e x a m e n de la s i tuat ion et des 
revendications du personnel emplovés 
féminin, etc. 

La direction répondit qu'elle ctait 
prête i accorder certaines sat is fact ions 
sur des points de détail mais qu'elle dési
rait un délai pour consulter M Arbel 
présentement a Paris 

Entrevue à la Préfecture 
A 11 heures, les délégués des usines t ion de sortir avec la consigne, pour ces 

derniers, de ne plus reparaître avant la | de ressorts et des Forges et Aciéries 
fin de la grève 

Une délégation d'ouvriers se rendit niei 
mat in auprès du directeur de l'usine,. M 
Muller. rentré de Paris, précipl tamenmt. 
mais l'entrevue n'aboutit point à un 

Ua autre dn Groupement patronal 
interprofessionnel 

« Le Comité de Direct ion d u Groupe 
m e n t patronal Interprofessionnel de la 
région de Roubaix-Tourcoing. représen
tant 1.6O0 employeurs occupant 50000 
ouvriers s'est réuni hier, i 16 heures, t 
son s iège social. 19, rue Pauvrée. et a 
écouté l'exposé de son président sur la 
s i tuat ion actuel le créée par les grèves e t 
les occupat ions d'usines. 

» Le Comité de Direction appelle l'at 
tentlon de s ouvrière sur la gravité de la 
situation qu'ils créent alors que les in
dustriels français ne peuvent exporter 
que très dif f ic i lement par sui te des prix 

Le mouvement s'étend 
a u usines Arbel 

Nord, conduits par MM. Q u m t i n . secré 
taire de l'Union des Syndicats de l'arron
dissement ; M o n t a i , secrétaire e t Bouil
lez du Syndicat des mineurs se rendaient 
a la sous-pré fecturr 

U s éta ient reçus par M. Daugugy sous-
préfet, en présence de M. Martus Pi ton 
Après un e x a m e n de la s i tuat ion. M 
Daugy promit son concours pour a m e n e r 

| une prise de contact entre patrons et 
Les cinq cent s ouvriers présents aux I ouvriers, pr sp de contact susceptible 

usines Arbel (Forges et Aciéries du Nord, d'aboutir à des discussions sur les reven 
boulevard Faidherbe a Douai) , laissaient I d icat ions propres aux usines de Douai 
hier mat in , a 10 heures, tomber la l ime I et environs, les revendicat ions c o m m e la 
ou le marteau et commença ient la c gré- s emaine de 40 heures, les congés payes 
ve sur le tas » Les ouvriers des autres ne pouvant être réglées par les patrons 
équipes devaient suivre le mouvement , j rjne nouvelle entrevue aura lieu ce 

U n e délégat ion était auss i tôt former samedi à 12 h e u r e s à la Sous-Préfecture 
qui se rendit auprès de la direction pour i Les représentants des syndicats et des 
lui soumettre aux f ins de discussion, le I délègues des usines ont. d'un c o m m u n 
cahier de revendicat ions ainsi conçu : I accord, pris l 'engagement formel de faire 

Suppression des heures supplémen- j r e ! p n t * r l e c ? l m e l p D l u 5 complet 
tatres ' " s organisat ions syndicales de tou-

_ _. . _., I tes les corporations ont-i ls ajouté sont 
Reconnaissance du droit syndical et résolues à conserver au mouvement toute 

des délégués ouvriers Aucune sanct ion I sa dignité et à en garder le contrôle » 
pour fai ts de grève ; T ^ ^ ^ 

Les emplovés de chez Arbel 
Contrat de travail collectil garant i s 

sant les salaires et condit ions de travai l : 
F ixat ion des t temps » par des ouvriers 

qualifiés sous le contrôle des ouvriers 
et de leurs délégués Suppression des bri 
mades et des l icenciements 

Augmentat ion trimestriel le des appren-

se solidarisent avec les ouvriers 
A midi, les ouvriers de c h e s Arbel ne 

firent pas de d i f f i c u l t é s pour laitser sor 
Ur les employés qui t inrent t 15 heures 
une réunion à la Bourse du Travail et 

/ 
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